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ou oxyde de corbone, ce meurtrier invisible
PAR M. CRAMER

Un poele tire mal, un robinet de gaz est reste
ouvert et, au matin, on trouve les habitants de

l'appartement inanimes; il faut les transporter ä

l'höpital dans un etat grave si, meme, on est
encore arrive ä temps. On dit: «Iis ont ete
asphyxies par le gaz carbonique!»

Non, c'est faux: ils n'ont pas ete asphyxies,
mais empoisonnes et, cela, non pas par le gaz
carbonique, mais bien par l'oxyde de carbone.

On dira: Quelle vaine querelle de chimiste
nous cherchez-vous lä? Gaz carbonique, oxyde
de carbone, n'est-ce pas la meme chose, le resul-
tat est le meme, alors que nous importe!

Eh, bien non, ce n'est pas la meme chose!
C'est meme tout ä fait different et, pour faire
saisir cette difference, il vaut la peine de
rappeler quelques notions de chimie et de Physiologie.

Oxyde de carbone (CO) et gaz carbonique (CO_)

Lorsque le charbon, la houille brülent dans

une grande masse d'air dans un poele qui tire
bien, il se produit du gaz carbonique, tandis que
si la combustion a lieu dans une atmosphere
confinee ou ä tres haute temperature, il se produit

de l'oxyde de carbone et, physiologique-
ment, cela ne revient pas du tout au meme.

CO4 i
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Le gaz carbonique est irrespirable, c'est vrai,
mais il n'est pas toxique, c'est, par exemple, le
le gaz qui se degage de l'eau gazeuse, de la limo-
nade ou du champagne et nous n'eprouvons
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Pour eviter la production d'oxyde de carbone (CO), surveillez
le tirage des poeles:

Le gaz carbonique (CO.*) qui s'echappe de cette bouteillc d'eau
minerale est inoffensif!

aucun deplaisir, aucun trouble ä l'absorber ainsi.
Dans une atmosphere de gaz carbonique, un
homme ou un animal ne meurt que parce qu'il
manque de l'oxygene necessaire ä la respiration
et ä la vie; si l'on intervient ä temps et qu'on
le ramene ä l'air libre, l'homme, meme s'il a
de ja perdu connaissance, reprend ses sens;
l'asphyxie, la mort apparente, cesse rapidement
et l'homme ne se ressentira nullement de son
aventure.

On remarquera que le gaz carbonique n'agis-
sant que parce qu'il prend la place de l'oxygene,
il faut que l'atmosphere en contienne de grandes
quantites pour devenir dangereuse.

L'oxyde de carbone, au contraire, est un
toxique redoutable; une atmosphere qui con-
tient seulement 0,2 ä 0,5 % d'oxyde de carbone
est presque toujours mortelle en fort peu de

temps.
Notons, en passant, deux faits qui ont leur

importance dans la vie quotidienne:
l'oxyde de carbone est rigoureusement in-

odore et rien ne peut avertir de sa presence, en
dehors de reactions chimiques plus ou moins
delicates;

l'oxyde de carbone traverse aisement le fer
chauffe au rouge.

II ne faut done pas trop se confier ä un poele
qui semble parfaitement ferme, mais dont, la
porte, surchauffee, est portee au rouge.
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Schema du role de l'hemoglobine dans des conditions
normales: apport d'oxygene, evacuation du gaz carbonique.

Le role essentiel de l'hemoglobine du sang

Examinons rapidement le mecanisme de l'in-
toxication par l'oxyde de carbone:

On connait le role respiratoire de l'hemoglobine,

cette matiere colorante rouge du sang qui,
dans les poumons, se charge d'oxygene et, en
meme temps, se decharge du gaz carbonique
qu'elle a recueilli dans les tissus, d'une part, et,
d'autre part, dans les tissus, apporte l'oxygene
destine aux combustions vitales et enleve le gaz
carbonique, produit ultime des memes combustions.

L'hemoglobine ne peut jouer ce double
role que parce qu'elle forme, avec l'oxygene
d'une part, le gaz carbonique d'autre part, des

composes peu stables qui peuvent facilement se
transformer les uns dans les autres.

Or, l'hemoglobine se combine ä l'oxyde de
carbone exactement comme au gaz carbonique,
mais eile fournit dans ce cas, un compose stable
qui ne se transforme plus, n'est plus capable
d'absorber de l'oxygene dans les poumons et se
borne ä vehiculer l'oxyde de carbone ä travers
tout l'organisme. On voit facilement que l'hemoglobine

combinee ä l'oxyde de carbone repre-
sente autant de sang, autant d'hemoglobine per-
dus pour la respiration; l'intoxication est done,
si l'on veut, une sorte d'asphyxie, mais
d'asphyxie par l'interieur, done reellement un
empoisonnement.
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De tout ceci decoule, d'abord qu'une
atmosphere contenant meme de faibles quantites
(moins de 1 % nous l'avons dit) d'oxyde de
carbone est dejä tres dangereuse, ensuite que
lorsque l'on ramene l'intoxique a l'air libre, au
lieu que le soulagement soit immediat comme
pour le gaz carbonique la guerison n'intervien-
dra que quand toute l'hemoglobine se sera debar-
rassee de l'oxyde de carbone qu'elle retient,
c'est-ä-dire apres un temps assez long. Enfin,
troisieme consequence, l'intoxication par l'oxyde
de carbone est, en quelque sorte, additive: un
sejour de longue duree ou, meme des sejours
repetes, meme brefs dans une atmosphere peu
chargee peuvent etre aussi dangereux que le
sejour de quelques minutes dans une
atmosphere fortement toxique.

N'etant pas medecin, nous ne nous melerons
pas de decrire en details les symptömes de
l'intoxication, nous nous bornerons ä relever un ou
deux faits.
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Hlmoglo'bine & CO

Intoxication complete par l'oxyde de carbone. La mort inter-
vient au moment ou les sy5 de l'hemoglobine sont transformer
en hemoglobine oxycarbonee. A chaque passage du sang dans
les poumons l'on se rapproche du taux mortel.
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Hemoglobine et oxygens © Hemoglobine et CO2

Hemoglobine et CO

Presence d'oxyde de carbone, l'hemoglobine forme avec lui un
compose stable. Elle ne peut plus jouer son role.

Le CO peut produire un etat analogue ä celui de
l'ivresse alcoolique

Les premiers symptömes de l'intoxication
aigue ressemblent souvent ä s'y meprendre a
ceux de l'ivresse: l'homme est pris d'une fre-
nesie d'action, il ne doute de rien, veut aller
toujours plus loin, a parfois des idees plus ou
moins delirantes, tout comme s'il etait gris. On
a vu par exemple, dans les mines, des hommes
vouloir aller au secours de camarades intoxiques
au fond d'une galerie sans prendre le temps de
mettre un masque ä gaz; ces hommes ont sou-
vent voulu faire plus que leur devoir, aller plus
loin que la limite designee comme dangereuse,
puis, brusquement, sont tombes gravement
intoxiques.

Autre exemple: on a vu souvent, malheureu-
sement, des chauffeurs ivres provoquer des
accidents et il ne manque pas, bien sür, d'individus
assez denues du sens des responsabilites pour
prendre le volant alors qu'ils ne sont pas de
sang-froid. Mais, dans bien des cas, ne s'agirait-
il pas d'individus ä jeun tout en paraissant ivres,
et qui ont subi un commencement d'intoxication
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par les gaz brüles du moteur ayant envahi la
voiture ä la faveur d'un defaut du tuyau
d'echappement?

Des intoxications lentes peuvent amener des

troubles chroniques

Deuxieme point: A cöte de l'intoxication
aigue, on a appris ä connaitre l'intoxication
chronique, provoquee par des atmospheres peu
chargees de gaz toxique, mais respirees pendant
plusieurs heures ou, regulierement quelque
temps une ou plusieurs fois par jour. L'individu
parait toujours fatigue, il a des maux de tete
inexplicables, des douleurs articulaires, etc. Peu
ä peu vient une attenuation de la memoire, par-
fois de 1'intelligence ou, parfois encore, des
idees maniaques. Bien sür, tout ceci peut avoir
une foule de causes et il ne faut pas de prime
abord, incriminer l'oxyde de carbone, mais, dans
bien des cas, cela peut aussi provenir d'une fuite
imperceptible de gaz ou d'une cheminee fis-
suree. Notons aussi que, dans ce dernier cas, ä

Taction de l'oxyde de carbone, s'ajoute Taction
des «gaz de fumee», hydrocarbures non satures,
particulierement abondants dans le cas oü le
combustible est du mazout et qui sont des
poisons pour les nerfs.

Encore, un dernier mot sur ce sujet: si

l'asphyxie par le gaz carbonique, nous Tavons
dit, se guerit rapidement ä condition que Ton
soit intervenu ä temps, il n'en est pas de meme
pour l'empoisonnement par l'oxyde de carbone.
Cette intoxication, non seulement est plus lente
ä guerir, mais eile laisse souvent apres des

Ne laissez pas trainer les pro-
duits portant des etiquettes im-
primees en rouge ou sur fond

noir!

La Pharmacopee se compose d'une Partie
Generale qui contient toutes les prescriptions
concernant la preparation et l'analyse des
substances medicamenteuses et d'une Partie speciale
(la plus volumineuse) qui, au long de ses 1050,
articles enumere et definit les medicaments, les
drogues, les formes medicamenteuses les plus
usitees.

Les medicaments peuvent appartenir ä trois
categories:

sequelles persistantes: douleurs articulaires,
idees plus ou moins delirantes, etc.

Restons en lä pour le cote medical de la
question: nous Tavons fait remarquer nous ne
sommes pas medecin, mais chimiste. Nous exa-
minerons une autre fois la fabrication du gaz
d'eclairage afin de definir les dangers de ce gaz.

Par Roland Hilfikcr

1° Les «lnocua» substances depourvues de

toxicite, qui peuvent etre livrees au public sans
restriction et pour lesquelles il n'est pas prevu
de dose maxima. Ces medicaments doivent etre
conserves dans des recipients munis d'une
etiquette blanche avec caracteres noirs.

Exemple: Bicarbonate de soude, sirop de

tolu, vaseline, fleurs de mauve, etc.
2° Les «Separanda», substances qu'il faut

separer des autres, car sans etre ä proprement

t2a pharmacopee suisse

ei les produits dangereux ei ioxiaues
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